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les laboratoires de chimie theorique de Geneve (E. Briner,
W. Pfeiffer, et G. Malet); il a ete trouve que cette vitesse

augmentait dans le rapport de 1 ä 100 environ lorsque la temperature

s'abaisse de 0° ä celle de l'oxygene liquide. Or, la
diminution de la constante de vitesse avec l'elevation de temperature

entraine, comme consequence immediate, une energie
d'activation negative, ce qui affecte directement l'une des bases

de la theorie de l'activation moleculaire. Ce renversement d'un
phenomene ne parait pas, ä premiere vue, en faveur d'une
theorie generale; il s'aceommoderait mieux de l'intervention
d'une reaction interne qui serait differente d'un Systeme ä un
autre.

E. Briner, J. de Tscharner et H. Paillard. — Uoxydation
au moyen de Vozone. Application ä Vobtention de quelques parfums.

Comme suite ä des recherches qui ont fait l'objet d'une
communication precedente, les auteurs ont etudie par de nombreux
essais systematiques, dans differentes conditions, l'ozonation de

l'isoeugenol, du methylisoeugenol, de l'isosafrol, et de l'anethol,
qui fournissent respectivement la vanilline, la methylvanilline,
l'heliotropine et l'aldehyde anisique (aubepine artificielle). Les

proprietes suivantes sont plus particulierement interessantes
ä signaler: la vanilline est protegee contre une ozonation ulte-
rieure en acide vanillique par la presence du groupe OH

qui, comme l'ont montre Moureu et Dufraisse, fonctionne comme
antioxygene. L'heliotropine, ne possedant pas ce groupe OH,
se transforme par l'ozonation, en plus ou moins grandes
proportions en acide piperonylique. De lä une diminution du ren-
dement de l'ozonation. II en est de meme pour l'aldehyde
anisique qui est transforme en acide anisique. Dans ce dernier
cas cependant, l'ozonation ä basse temperature et ä haute
concentration en ozone, a contribue ä ameliorer les rendements,

comme dans ie cas de la vanilline et du camphre. L'action de

l'ozone sur le methyl-p-cresol n'a pas fourni d'aldehyde anisique,
ce qui etait ä prevoir, etant donnee la resistance du groupe CH3
ä l'oxydation par l'ozone. II resulte, entre autres, de ces consta-
tations que l'ozonation dans de bonnes conditions de rendement,
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est conditionnee par la presence de groupes non satures qui se

pretent ä la formation des ozonides. C'est lä un exemple de

plus en faveur des idees theoriques developpees notamment

par Kekule, Van t'Hoff et Ph.-A. Guye, d'apres lesquelles
assez generalement, les reactions de substitution sont precedees

par des reactions d'addition.

F. Wyss. — Uaction protectrice de Vinsuline. (Deuxieme

communication.)

Dans une precedente communication, faite ä la Societe de

Physique et d'Histoire naturelle, en mars 1925, j'ai signale
Faction particuliere exercee par l'insuline sur le processus d'oxy-
dation du glycose par l'eau oxygenee. L'acidification du milieu,
resultat de cette Oxydation, ne se produit pas, lorsqu'on ajoute
quelques unites cliniques d'insuline au melange eau oxygenee-
glycose. II semble done que l'insuline protege le glycose contre
cette oxydation. J'ai depuis lors verifie ces resultats avec de

l'insuline en poudre, e'est-a-dire ne contenant pas d'antiseptique
tel que le phenol, auquel Faction pourrait etre rapportee.

Cette insuline en poudre m'a ete gracieusement remise par la
maison Merck de Darmstadt et par la suite egalement par la
maison Roche de Bale, qui la fournit sous le nom d'iloglandol.

J'ai desire savoir si ces insulines agissaient de meme maniere
vis-ä-vis d'autres corps porteurs d'hydroxyles, ou bien si le

glycose seul presentait cette propriete d'etre protege. Je me
suis adresse aux corps hydroxyles aromatiques, soit aux
phenols. Leur oxydation par l'eau oxygenee peut etre suivie aise-

ment, car au fur et ä mesure du progres de ce processus, le

liquide qui tient les phenols en dissolution se teinte en rose ou

jaune, puis en rouge et en brun. Cette oxydation est facile ä

realiser rapidement en portant la solution ä 50-70 ou 100°,
selon le phenol etudie.

Les phenols presentaient pour cette etude un interet parti-
culier, etant donnees les variations qui existent de Fun ä l'autre
dans la position des hydroxyles autour du noyau benzenique.
J'ai successivement essaye les phenols de groupes differents,
soit les phenols monovalents (phenol, paracresol), les phenols
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